
Henri	 Tronchet,	 interview	 pour	 «	les	 anciens	 racontent	»,	 extrait,	 transcription	
p.13.	
	
On	 s’opposait	 à	 de	 nombreuses	 évacuations.	 Quand	 le	 gars	 recevait	 sa	 feuille	
d’évacuation,	on	occupait	l’appartement,	on	occupait	l’immeuble,	on	a	eu	des	trucs	très	
rigolos.	A	la	rue	des	Allobroges,	quand	on	arrive	le	matin	pour	s’opposer	on	apprend	que	
la	 femme	 a	 voulu	 se	 suicider.	 On	 comprend	 ça.	 Quand	 les	 flics	 sont	 arrivés,	 on	 avait	
combiné	entre	nous	d’aller	à	la	cave	et	on	se	met	à	gueuler	comme	s’il	y	a	un	incident,	les	
flics	 descendent	 et	 on	 les	 enferme	 dans	 les	 caves.	 A	 la	 rue	 Masbou,	 ce	 qu’ils	 font	 à	
Santiago	maintenant	on	l’a	fait	nous	à	l’époque.	On	criait	aux	femmes	«	les	casseroles	!	»	
quand	arrivait	le	commissaire	avec	son	écharpe,	les	femmes	avec	les	casseroles.	Alors	là	
le	 procureur	 général	 était	 pas	 mal,	 dès	 qu’il	 y	 avait	 un	 incident,	 il	 stoppait	 les	
évacuations,	mais	ensuite	les	propriétaires	faisaient	un	procès	à	l’Etat	parce	qu’il	n’avait	
pas	appliqué	le	jugement.	


